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Maison de l’avocat, en coopé-
ration avec l’ordre des avocats.

Les interventions ont mis 
l’accent sur les défis auxquels 
sont confrontés les magistrats 
dans l’application de la loi 
164/2011 pour sanctionner 
la traite des êtres humains. 
De son côté, Ghada Jabbour, 
cofondatrice de Kafa et res-
ponsable du département de 
lutte contre le trafic humain à 
l’ONG, a fait un état des lieux 
de la prostitution au Liban et 
sur son lien avec le trafic hu-
main. Elle a également insisté 
sur le rôle du client dans « ce 
business ».

Au cours du séminaire, le 

Théry, a exposé la nouvelle loi 
adoptée récemment en France 
pour lutter contre la prostitu-
tion, soutenir les victimes et 
sanctionner les proxénètes et 
les clients. C’est une loi qui 
adopte l’approche abolition-
niste de la prostitution et qui 
constitue, selon l’ONG Kafa, 
la meilleure approche à suivre 
pour lutter contre l’industrie 
de la prostitution et du trafic 
humain dont sont victimes 
les femmes. La session a été 
clôturée par une projection du 
documentaire Akdam ounouf, 
ou «  la plus ancienne forme 
de violence », réalisé par Carol 
Mansour.

Le séminaire de Chawki 
Azouri propose, pour ce 
jeudi 26 mai, la projection 
suivie d’un débat du film 
de Sam Mendes, American 
Beauty, sorti en 1999 et qui 
a obtenu un oscar. Trouver 
la beauté et se libérer, c’est le 

chemin qui va porter Lester 
(Kevin Spacey) tout le long 
du film. Lester ne cède pas 
sur son désir, position éthique 
qui le mènera loin. À l’hôpi-
tal Mont-Liban, Hazmieh, 
19h30. 

Entrée libre.

L’association des Amis de 
l’Orchestre philarmonique du 
Liban (FLPO), récemment 
fondée, a donné une réception 
à la crypte de l’église Saint-
Joseph pour le lancement 
de sa mission qui consiste à 
promouvoir les activités de 
l’Orchestre philarmonique 
du Liban. Dans son discours 
d’accueil, le président de l’as-
sociation Alexis Moukarzel a 
notamment présenté la FLPO 
qui a pour objectif d’œuvrer 

au rayonnement de l’orchestre 
tant au Liban qu’à l’étranger 
de financer ses productions et 
ses tournées internationales 
et d’inviter des chefs et musi-
ciens célèbres. Le Dr Walid 
Moussallem, directeur du 
Conservatoire, a également 
introduit l’association devant 
un large auditoire.

La cérémonie a été sui-
vie par un concert dirigé par 
maestro Harout Fazlian, avec 
Simon Ghraichy au piano.

« American Beauty » de Sam 
Mendes au séminaire de Chawki 
Azoury 

C’est dans une atmosphère 
familiale et conviviale qu’Alis 
et Axel Ghazi ont célébré sa-
medi dernier leurs noces d’or 
marquant les 50 ans de leur 
mariage.

Anniversaire 

: Raja et Luca
Michel Arida et famille 
Les enfants de feue Anita, Vve Chaoukat Yanni, et leurs familles 
Les enfants de feue Leila, Vve Georges Abdelnour, et leurs familles
Les enfants de feue Souad, Vve Émile Abou Mansour, et leurs familles
ainsi que les familles Arida, Bassoul, Mille, Abou Mansour, Abdelnour, 
Yanni, Abiad, Samaha, Nassif, Habis, Nouhra et leurs alliés au Liban 
et à l’étranger
ont la douleur de faire part du décès de leur regretté époux, père, 
beau-père, grand-père et oncle

RAJA AZIZ ARIDA
Officier de l’ordre de Léopold (Belgique)

Officier de l’ordre de la Croix du Sud (Brésil)
Les obsèques auront lieu demain mercredi 25 mai à 13h, en l’église 
Saint-Nicolas des grecs-orthodoxes, Achrafieh.
L’inhumation aura lieu dans le caveau de la famille, au cimetière 
de l’église Notre-Dame de la Dormition des grecs-orthodoxes, rue 
Makhoul, à Ras-Beyrouth. 
Les condoléances seront reçues avant l’absoute à partir de 11h, ainsi 
que jeudi 26 et vendredi 27 mai, de 11h à 18h, dans le salon de l’église 
Saint-Nicolas des grecs-orthodoxes, Achrafieh.
Prière de remplacer les couronnes par des dons à l’église et de 
considérer cet avis comme tenant lieu de faire-part personnel.

Universités

Rencontre annuelle des partenaires du 
Centre d’études universitaires du Liban-Sud
Daccache salue « un moment de nouvelle découverte de l’amitié, un 
moment d’écoute et de dialogue ».
La rencontre annuelle des 
partenaires du Centre d’études 
universitaires du Liban-Sud 
(CEULS) s’est tenue il y a 
quelques jours au Rest House 
de Saïda, en présence de Bahia 
Hariri, députée et présidente 
de la commission de l’Édu-
cation, Mohammad Saoudi, 
président de la municipalité 
de Saïda, cheikh Mohammad 
Osseiran, mufti chiite de Saï-
da, Mgr Élie Haddad, évêque 
grec-catholique de Saïda, P. 
Nicolas Bassil, représentant 
Mgr Élias Nassar, évêque ma-
ronite de Saïda, ainsi que de 
Ali Shérif, président de l’As-
sociation des commerçants de 
Saïda, Hussein Nasrallah, di-
recteur du Pnud pour le Sud-
Liban, Marcello Mori, chef 
de section «  Développement 
durable  » de la délégation de 
l’Union européenne au Liban 
ainsi que de chefs d’établisse-
ments scolaires de la région et 
de directeurs de banques.

Prenant la parole à cette 
occasion, Dina Sidani, direc-
trice du CEULS, a précisé 
que la rencontre a pour ob-
jectif «  d’établir des liens et 
d’interagir avec les partenaires 
de la région pour le rayonne-
ment du centre et de valoriser 
le concept de partenariat, au-
tant en amont qu’en aval, sans 
oublier les interactions hori-
zontales avec le tissu socio-
économique, et ce dans le but 

de servir le projet commun, au 
service de l’étudiant ».

À son tour, le recteur de 
l’USJ, le père Salim Daccache 
s.j., a salué «  un moment de 
nouvelle découverte de l’ami-
tié, un moment d’écoute et de 
dialogue ». 

Évoquant les obstacles de 
la langue, du niveau d’études 
et des frais de scolarité, le 

recteur a relevé en particulier 
que le service d’aide financière 
de l’USJ est « de plus en plus 
présent et souple ». « Actuel-
lement, a-t-il précisé, l’USJ 
consacre plus de 18 millions 
de dollars par an pour aider 
financièrement plus de 3 000 
étudiants. » « C’est dans le but 
de collecter des fonds pour as-
surer les bourses d’aide finan-

cière qu’un nouveau comité de 
“fundraising” a été créé », a-t-il 
dit. « Quant à la formation de 
nos étudiants et de vos élèves, 
a-t-il ajouté, je voudrais vous 
dire que la formation qui se 
fait dans nos centres, et dans 
le CEULS d’une manière 
précise, est la même qui se fait 
dans les facultés mères à Bey-
routh. »

La rencontre au Rest House de Saïda.


